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CAUSERIE ET INFOS  

Causerie au format pdf (pages)  

What do you want ? I want rock'n roll. (Def Leppard, pour se rajeunir.)  

Vidéo. 2CELLOS - Steve Vai - Highway To Hell feat - 4'21" - YouTube.  

https://www.youtube.com/watch?v=qfGggAGITwg  

On se détend un peu en musique. Oreilles sensibles s'abstenir. Un exercice de virtuoses quand 
même, qui tranche avec la médiocrité de notre époque et nous transporte au-delà. La musique est 
bien le seul art qui tend encore vers un idéal, quant aux paroles (ou titres), vaut mieux les oublier 
ou ne pas y prêter attention quand il y en a.  

Nous sommes mardi matin, et avant de mettre cette causerie en ligne, je me suis fait la réflexion 
que, le développement de la société était plus rapide que le développement des facultés 
intellectuelles des hommes ou qu'il existait un énorme fossé entre les deux, et plus la 
transformation de la société s'accélère, moins les hommes sont aptes à saisir son fonctionnement, 
moins ils auront la capacité d'agir sur la société, pire elle deviendra.  

La transformation de la société correspond à de nouveaux besoins que les esclavagistes inventent 
sans cesse pour mieux nous asservir, à nous de les adopter ou de nous en passer ou quand c'est 
possible, de les détourner de leurs objectifs à notre profit. La plupart du temps, pour ne pas dire 
toujours, ils nous sont imposés et le peuple les adopte les yeux fermés sans réfléchir à leurs 
significations. Il avait déjà du mal à comprendre dans quelle société il vivait pour ne pas dire 
jamais, du coup sa tâche va encore se compliquer pour parvenir à s'en émanciper, à se libérer du 
règne de la nécessité auquel il est enchaîné.  

Singulièrement et sans qu'il en ait conscience le moins du monde, son attention va être attirée par 
cette multitude de besoins qui sont sensés faire son bonheur, allant jusqu'à oublier totalement que 
la société ne lui permet pas de satisfaire ses aspirations les plus élémentaires pour finalement en 
perdre la trace, à commencer par décider librement de son propre sort ou destin ou encore de 
l'orientation de la société. Voilà ce qu'il doit s'approprier d'urgence pour progresser, sinon la 
civilisation humaine est vouée à régresser sans fin.  

Un autre courriel reçu du même militant et ma réponse.  

J'ai montré il y a trois jours, comment à partir de données fausses on pouvait arriver à une 
conclusion erronée ou à la conclusion qu'on s'était fixée à l'avance de parvenir, disons l'air de rien.  

Puis, une fois que la manipulation de son auteur a été révélée, il va être amené à modifier son 
argumentation sans toutefois changer de conclusions, témoignant ainsi que dès le départ il était 
animé d'intentions nuisibles ou inavouables, et qu'il n'y avait pas renoncé pour autant, ou que 
l'idée qu'il aurait pu se tromper lui était insupportable, alors que cela arrive à tout le monde, sauf à 
lui !  
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Dès lors, il va franchir un degré de plus dans l'imposture en employant un procédé encore plus 
pernicieux, qui consistera à admettre en partie ou à demi-mot son erreur, sans pour autant 
modifier la conclusion à laquelle il était parvenu précédemment, ce qui témoigne si nécessaire que 
son unique objectif n'était pas de partager ses connaissances ou ses expériences pour faire 
avancer notre cause, mais bien de nuire à un militant qui ne partageait pas ses idées.  

Or, il se trouve qu'en admettant du bout des lèvres l'argument que j'avais avancé, c'est toute sa 
démonstration ou son interprétation qui va s'écrouler. Il ne lui restera plus qu'à l'assumer ou à 
s'enfoncer dans le déni au-delà du ridicule, et comme pour lui la réalité des faits a moins 
d'importance que son besoin irrésistible d'avoir toujours raison, il va persister dans son oeuvre de 
faussaire, et devenu littéralement hystérique, il va opter pour la calomnie en désespoir de cause.  

Apparemment, et cela ne concerne pas que lui, il n'a jamais réussi à saisir la distinction entre les 
conditions d'existence des masses et l'interprétation qu'elles en faisaient, comment elles les 
vivaient. Apparemment encore, il ignore totalement ce que signifient la guerre et ses 
conséquences effroyables sur l'ensemble de la population, dont la classe ouvrière qui en est la 
principale victime et chair à canon, surtout quand elle dure de longues années.  

Je l'avais pressenti d'une certaine manière en mettant une multitude d'articles en ligne sur la 
guerre en Syrie, pour que les lecteurs la vivent comme s'ils y étaient, en vain apparemment. Mais il 
est vrai que nous ne vivons pas tout à fait dans le même monde, le nôtre est beaucoup plus violent 
et cruel que le vôtre. En Inde, il ne nous manque plus que la guerre pour que notre cauchemar soit 
total, donc notre regard à tendance à se porter sur ceux qui vivent encore plus mal que nous ou 
qui souffrent davantage encore, notre fibre humaniste à fleur de peau nous conduit à être plus 
sensibles à leur sort.  

Ce vieux militant pratique la novlangue décrite par Orwell qu'affectionnent tous ceux qui réécrivent 
l'histoire au fur et à mesure qu'elle se déroule. Un jour viendra où on nous racontera que les 
années de guerre furent fastes pour le peuple envoyé à l'abattoir, en novlangue : la guerre, c'est la 
paix. C'est d'ailleurs ce que s'est déjà employé à faire largement le cinématographe, Hollywood, 
etc. Plus tard, d'autres (Staliniens et néostaliniens) pousseront l'ignominie jusqu'à appelé les 
années d'après-guerre (Seconde Guerre mondiale) "les jours heureux", en France, alors que les 
tickets de rationnement existeront jusqu'en 1949 et la misère noire était omniprésente, des villes 
entières comme Le Havre avaient été rasées, le problème du logement prendra une tournure 
particulièrement drastique pour des millions de travailleurs et leurs familles, mes parents 
partageront la loge de concierge de ma grand-mère maternelle, avant ils avaient trouvé refuge 
chez ma grand-mère paternelle à Nanterre.  

Encore quelques mots.  

Quand ce militant affirme que "le prolétariat allemand restait le plus développé, ce qui ne l'a pas 
empêché de se lancer à l'assaut du vieux monde", il fait un contresens, car il ne réalise pas que 
c'est justement parce que la guerre avait mis à mal sa condition supérieure ou l'avait réduite à 
néant, qu'il se radicalisa et trouvera la voie de la révolution prolétarienne... Aussi, parce qu'à cette 
époque comme en Russie et dans les pays les plus industrialisés, la classe ouvrière était très 
concentrée dans d'immenses centres industriels employant des dizaines de milliers d'ouvriers, ou 
des villes industrielles qui avec leurs faubourgs en comptaient des centaines de milliers, ce qui 
facilitait leur organisation, favorisait la prise de conscience de leur force, condition du passage à 
l'action...  

Un témoignage.  

- Berlin pendant la guerre 1914-1918 - cairn.info  
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Arnulf Scriba est historien et collaborateur scientifique au Deutsches historisches Museum de 
Berlin.  

Extrait - En février 1915, des cartes de pain sont distribuées dans toute l’Allemagne. La ration fixée 
par le magistrat de la capitale s’élève dans un premier temps à 2 kilos de pain par semaine ou 225 
grammes de farine par jour et par personne. Mais rapidement, la ration de farine est réduite à 200 
grammes par jour. 10  

Avant la guerre, la consommation moyenne par personne en est de 380 grammes. Jusqu’à la fin 
de l’année 1915, la plupart des produits alimentaires sont strictement rationnés dans la ville. 
Malgré cela, les cartes d’alimentation ne permettent pas d’acheter des quantités suffisantes pour 
couvrir les besoins en calories. Par ailleurs, elles sont souvent attribuées pour des denrées qui ne 
sont même pas ou plus disponibles. Elles ne sont donc pas la garantie d’obtenir la quantité de 
pain, de viande, de pommes de terre ou de lait indiquée, mais elles indiquent simplement qu’il est 
impossible de recevoir, en quelque circonstance que ce soit, plus que la quantité mentionnée. 
Avec l’introduction des cartes d’alimentation commence le temps des « Polonaises ». C’est ainsi 
que les Berlinois appellent les files de plus en plus longues devant les magasins et les marchés 
couverts. Étant donné que tout un chacun peut voir ses files chaque jour, les autorités n’essayent 
même pas d’émettre des avis publics pour empêcher que les femmes ne se présentent dès minuit 
pour obtenir quelque chose à manger le matin. Elles attendent de longues heures, assises par 
terre, sur des paillasses ou de petits escabeaux. « Les autres se tiennent là, apathiques, beaucoup 
dorment debout, et la lumière de la lune fait paraître les visages pâles encore plus blêmes. Des 
policiers apparaissent et font les cent pas, excédés. Le matin commence à poindre. De nouveaux 
groupes arrivent. (…) Enfin la vente commence. Et le résultat : chacun une misérable demi-livre 
ou, lorsqu’on est particulièrement chanceux, une livre entière de viande, de saindoux ou de beurre 
pour la moitié des acheteurs, alors que l’autre moitié repart les mains vides » [14].  

10- Daniel U., Arbeiterfrauen in der Kriegsgesellschaft…, op. cit., p. 234.  

14- Berliner Tageblatt, 19 mai 1916.  

LVOG - Le prolétariat allemand disposait peut-être de conditions de vie supérieures à celles des 
autres prolétariats en Europe, pour autant, ils pouvaient avoir le porte-monnaie bien garni, quand il 
n'y avait pas de pain, ils étaient logés à la même enseigne que les autres Allemands, et c'était 
pour tout ainsi...  

Le dernier courriel reçu et mes commentaires.  

- Eh oui, la guerre a touché l'ensemble des prolétariats européens ("Touché", une paille, plus de 
18 millions de morts et 3 ou 4 fois plus de blessés. - LVOG) et, comparativement, le prolétariat 
allemand restait le plus développé (On vient de voir ce qu'il en était réellement. - LVOG), ce qui ne 
l'a pas empêché de se lancer à l'assaut du vieux monde à deux reprises et ce qui met à mal tout 
l'argumentation petite-bourgeoise de Tardieu (Une pure vue de l'esprit comme je viens de le 
démontrer. - LVOG) (crtiquer LO ou le NPA n'empêche pas de reprendre à son compte leurs pires 
travers !!) (Affirmation gratuite, calomnie. Lesquels, à quelles occasions ? - LVOG) Eh oui , comme 
pour toi, les masse sont responsables de ne pas bien de battre, une bonne partie s'est 
embourgeoisée ( merci au capitalisme pourrissant !!) (Il est vrai que pour vous et vos amis 
l'aristocratie ouvrière n'existe pas. Vous n'avez pas seulement rompu avec la sémantique de Marx 
et Engels, mais avec leur méthode pour interpréter la société... - LVOG), ce qui dédouane bien 
entendu les appareils qui, par leurs journées d'action bidon, sont finalement au diapason de ces 
masses !! (Je n'ai jamais cessé de dénoncer et de combattre ces journées d'action, de traiter ces 
appareils de corrompus, vendus, d'agents du capital et j'en passe, vous n'êtes qu'un vulgaire 
menteur, un faussaire. Qui pendant plus de 50 ans a publié des communiqués de ces appareils 
pourris sans émettre la moindre réserve, ajouter le moindre commentaire, histoire de faire naître 
des illusions envers ces salopards dans la tête des militants ou travailleurs, sinon Informations 
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ouvrières dont D. Gluckstein vient de déclarer qu'il assurait la continuité politique. Personnellement 
j'ai rompu publiquement avec ce courant politique. - LVOG)  

Ouh là là, et lui qui se pensait comme le nouveau Lénine !!! (Cela ne risque pas d'arriver à vos 
dirigeants ! Et puis, ne vous excitez pas comme cela sur votre clavier, et ne parlez pas de 
quelqu'un que vous ne connaissez pas. - LVOG) Son terrain d'analyse reste sa propre famille, ce 
qui simplifie effectivement l'analyse !! (L'école de la vie, celle de Lénine, la meilleure, ce n'est pas 
de moi, mais de Trotsky. Décidément vous ne connaissez rien à rien. Vous êtes-vous un jour 
poser la question de savoir comment des populations avaient pu s'intégrer dans la société sans 
avoir jamais reçu la moindre éducation ou instruction ? Savez-vous comment ils ont procédé, je 
vous en parle en connaissance de cause parce que je les observe quotidiennement depuis plus de 
20 ans ? Ils ont observé ce qui se passait autour d'eux, notamment la nature, ils ont écouté ce qui 
se disait, ils ont fait des expériences, et parfois, par déduction ou recoupement ils ont acquis de 
quoi pouvoir survivre tant bien que mal. Croyez-vous qu'on pourrait leur reprocher quoi que ce soit 
? Ce serait fort injuste ou il faudrait être con au dernier degré, ce à quoi vous voulez me faire 
passer, n'est-ce pas ? Entre nous je vous le dis, vous perdez votre temps. Moi, je ne perds jamais 
le mien dans ce genre d'exercice, car dans le cas contraire je ferais perdre celui des lecteurs et je 
m'en voudrais. - LVOG)  

LVOG - De nos jours, en France ou en Europe, aucune des conditions objectives qui prévalaient 
autrefois pour qu'une révolution prolétarienne se produise n'existe, elles ont quasiment disparu. 
Donc la question qu'on devrait commencer par se poser, devrait être de savoir par quoi elles ont 
été remplacées, pour ensuite se demander comment se présente la situation pour tenter d'agir 
dessus, sans forcément pouvoir l'influencer dans un premier temps ni pendant une période assez 
longue, ne nous berçons pas d'illusions dévastatrices à l'arrivée, essayons d'être lucide, ce serait 
déjà un réel progrès d'y parvenir.  

Dans le passé, on a été amené à commettre de graves erreurs d'appréciation sur cette question 
déterminante et bien d'autres d'ailleurs. Le portail économique xerficanal-economie.com a publié 
un article comparatif sur la pauvreté en Allemagne et en France, et finalement en prenant en 
compte tous les facteurs économiques et sociaux qui entraient en ligne de compte pour déterminer 
les revenus des travailleurs dans ces deux pays, il apparaît qu'il y a deux fois moins de travailleurs 
ou de ménages pauvres en Allemagne qu'en France, malgré Hartz IV, ainsi que de chômage. Or 
jusqu'à présent on était plutôt à penser le contraire s'agissant de la pauvreté.  

Xerficanal-economie.com - Les écarts demeurent mais sont bien moins spectaculaires, lorsque 
l’on opère ces calculs sur la base du revenu disponible, après impôts et transferts sociaux donc et 
en incluant tous les types de revenus. (...)  

Cet indicateur tient compte du fait qu’il existe un certain nombre d’aides sociales accompagnant 
les mini-jobs, et que ces emplois sont souvent exercés en cumul d’autres emplois.  

Plus récemment un troisième indicateur, produit par l’OCDE, a défrayé la chronique. Il concerne lui 
aussi la proportion de travailleurs pauvres. Il en ressort que le taux serait de 7,1% en France, 
tandis qu’il ne serait que de 3,7% en Allemagne. Il a bousculé le discours selon lequel l’Allemagne 
payerait son faible taux de chômage par une importante précarisation. Mais nuance, l’indicateur 
parle de pauvreté au niveau du ménage, après redistribution, une fois que l’on intègre l’ensemble 
des revenus perçus au niveau d’un foyer dans lequel au moins une personne travaille. Cela 
montre que si la proportion de personnes travaillant à bas salaire est incontestablement plus forte 
en Allemagne, le risque est mutualisé au niveau du foyer. 1/Il existe une répartition des rôles au 
niveau du foyer, entre celui qui produit le revenu principal, est celui (le plus souvent celle), qui 
fournit le revenu d’appoint, souvent à temps partiel). 2/ Il existe des transferts sociaux correcteurs, 
notamment pour les familles monoparentales, comme au Royaume-Uni notamment 3/ Le taux 
d’emploi, beaucoup plus élevé, permet de limiter le risque de pauvreté au niveau du foyer.  
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LVOG - Mais il y a un mais...  

...en définitive, cette politique a aussi des effets collatéraux sur les retraités. Beaucoup de petits 
jobs, c’est beaucoup de petites retraites en perspective et une montée de la pauvreté dans la 
population toute entière. C’est encore ce que racontent les statistiques sur l’incidence de la 
pauvreté au niveau de la population totale jusqu’à dernière nouvelle du moins. Xerficanal-
economie.com 15.05.2018  

Maintenant, si on fait une analyse de la situation sociale de ces deux pays et qu'on la base sur un 
seul indicateur, notre analyse sera forcément faussée, on en tirera des conclusions erronées, et la 
stratégie politique qu'on développera ou le discours qu'on adoptera seront inaudibles, parce qu'ils 
ne correspondront pas à la réalité.  

Au passage, vous constaterez que contrairement aux âneries qu'a débitées plus haut ce militant, 
mon "terrain d'analyse" ne se limite pas à ma "propre famille", j'aborde quotidiennement la 
situation mondiale ou je l'ai à l'esprit en permanence, passons.  

Il S'agit là d'un exemple parmi des centaines d'autres. Les militants ont tendance à se raconter des 
histoires et à les croire ensuite, après ils s'étonnent qu'ils soient les seuls à y croire ou que les 
travailleurs ne soient pas au rendez-vous, j'ai envie d'ajouter, heureusement encore. Vous feriez 
bien de prendre exemple sur eux au moins sur ce point, partir de la réalité.  

A mon avis, c'est un des éléments de réponse déterminant au problème que nous avons à 
résoudre. A l'heure actuelle, nous ne sommes même pas foutus de produire une analyse qui 
corresponde exactement à la réalité, c'est ce que j'essaie de faire avec mes faibles moyens de 
mon côté, et chaque fois on me rit au nez parce que mon analyse tranche singulièrement avec 
celle communément admise, c'est désespérant.  

On se contente de généralisations, de lieux communs, d'approximations, ou à l'inverse, on décrète 
que l'exception ferait figure de règle, on procède par abstraction et on évacue tout un pan de la 
réalité, parce qu'on ne sait pas quoi en faire, on rejette tout qu'on ignore, ce qui ne figure pas dans 
les statistiques officielles ou au contraire on balance tout ce qui y figure parce que ce serait 
suspect, bref, c'est du grand n'importe quoi à tous les niveaux, c'est lamentable.  

Comme je l'ai expliqué dans une précédente causerie, je parle pour la France et non pour l'Inde, 
jamais on ne part de nos véritables aspirations, jamais elles ne sont prises en compte, jamais elles 
ne figurent parmi nos revendications, qui dans tous les cas de figure consistent à améliorer notre 
condition pour mieux supporter notre statut d'exploité et d'opprimer, sans jamais remettre en cause 
le modèle de société dans lequel nous vivons ou qu'on nous impose. Du coup, qui pourrait 
imaginer qu'il pourrait en exister un autre, il faudrait être fou, vaut mieux carrément abandonner 
cette perspective et s'accommoder tant bien que mal du capitalisme.  

Tout est à rebâtir, quand on y réfléchit un instant on s'aperçoit que c'est une vie de dingue qu'on 
nous réserve de notre naissance jusqu'à notre mort. Cette société maltraite les nouveaux-nés, les 
enfants, les adolescents, puis les jeunes adultes, les adultes, les vieillards, personne n'est 
épargné. Le rythme de vie et les contraintes qui nous sont imposées sont inhumains, cruels. 
Quand ils s'accompagnent tout au long de la vie d'innombrables frustrations, privations, sacrifices, 
humiliations, injustices, angoisses, souffrances, peines, drames, le tout ponctué de menaces, de 
violences, bref, cela devient cauchemardesque. De quoi décide-t-on réellement ? De rien, 
absolument rien. De quelle liberté disposons-nous ? Aucune, absolument aucune, sinon celle 
d'observer les règles qu'on nous impose. Même imaginer un monde meilleur est insensé, on va 
vous traiter de cinglé, parce qu'il reposerait sur d'autres règles ou principes, d'autres valeurs. 
Pourquoi ? Parce que seul ce qui existe à le droit de citer, tout le reste ne peut pas se réaliser, il 
faut s'enfoncer cela profondément dans le crâne et cesser définitivement de penser.  
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Voilà l'ennemi numéro 1 de nos ennemis, que les exploités puissent penser librement, apprendre 
pour comprendre et ensuite agir pour changer de société. Qu'ils se rassurent, comme on est barré 
on n'est pas près d'y parvenir, le peuple tout entier a abandonné cet objectif, quand renouera-t-il 
avec, nulle ne le sait. En attendant, on ne cesse de s'en éloigner un peu plus chaque jour. C'est 
décourageant, démoralisant, mais qui cela empêche-t-il de continuer de vivre comme avant, 
personne apparemment, si j'en juge par les réactions à ces causeries. Vous me direz que je 
ramène tout à moi, disons que j'estime soulever des questions légitimes que tout le monde devrait 
se poser, mais dont tout le monde se fout, simple constat. Quelle tristesse !  

Moi, j'ai considérablement modifié mon mode de pensée et mon mode de vie en conséquence à 
défaut de pouvoir faire davantage dans ma situation. Je m'en porte mieux et j'en suis le premier 
surpris. Je n'ai jamais aussi bien vécu, je n'ai jamais été aussi épanoui. Donc je me suis dit que 
cela valait peut-être le coup de partager mon expérience, c'est la seule chose qui me motive 
encore. C'est tout ce que je vous souhaite.  

Quelques réflexions politiques.  

1- Après la parution du dernier numéro de la Tribune des travailleurs, je conseillerai au POID de 
faire figurer l'éditorial en dernière page, la page que de nombreux lecteurs de journaux ne lisent 
jamais, si vous avez du temps à perdre lisez-le...  

2- Le PS et le PCF s'employèrent minutieusement et sans relâche à pourrir de l'intérieur le 
mouvement ouvrier. Mais ils n'allaient pas en venir à bout d'un coup, cela prendrait des décennies 
pour qu'il ne constitue plus une menace pour le régime en place. Il fallait encore le vider de sa 
substance petit bout par petit bout tout en ayant l'air de voler à son secours, c'est ainsi qu'ils 
créèrent ou encouragèrent la création d'une multitude d'associations ou ONG qui seraient 
chargées de terminer la sale besogne en y associant les travailleurs qui n'étaient pas insensibles 
aux ravages causés par la survie du capitalisme. Ils allaient leur proposer en fonction de leur 
sensibilité, de combattre un des aspects des conséquences de la survie du capitalisme en évitant 
soigneusement de s'attaquer à leurs origines.  

C'est ainsi qu'ils les détournèrent à leur insu de la lutte de classe. Mais pas seulement, cela a été 
beaucoup plus loin que cela. Car en réalité, ils ne se contentèrent pas de les détourner des 
objectifs de la lutte de classe du mouvement ouvrier, ils les amenèrent à collaborer avec les 
capitalistes. Il devait en être ainsi dès lors que le capitalisme n'était plus leur ennemi mais leur 
allié. Oui, leur allié, aussi incroyable que cela puisse paraître, ce sont les rapports qu'ils ont noués. 
Et il fallait singulièrement manquer de logique pour ne pas s'en apercevoir.  

Puisque le capitalisme était à l'origine des maux qu'ils dénonçaient ou qu'ils ne supportaient plus, 
tandis qu'ils avaient renoncé au combat pour l'abolir, cela signifiait que le capitalisme était destiné 
à demeurer en place indéfiniment, et par conséquent c'était à lui de rectifier son comportement, de 
mettre un terme à ses excès, autrement dit, leur objectif serait dorénavant de faire pression sur le 
capitalisme pour lui donner un visage plus humain, ou afin de maintenir l'illusion qu'il pourrait 
encore jouer un rôle progressiste dans la préhistoire de la civilisation humaine, bref leur mission 
allait être de le légitimer, en lui attribuant des qualités qu'en réalité il n'avait jamais eu ou qui lui 
échurent malgré lui au cours de son développement.  

A ce stade, ces travailleurs sincèrement épris de justice sociale, allaient être entraînés 
inconsciemment dans cette machination infernale sans savoir jusqu'où cela allait les conduire, car 
il y avait pire encore.  

Une fois qu'ils seraient transformés en autant d'agents du capitalisme, ils n'auraient plus de cesse 
de le justifier, chacun a sa bonne conscience, n'est-ce pas? Placés insidieusement de plus en plus 
sous l'influence du capitalisme ils en adopteront l'idéologie, ce qui les amènera à légitimer les pires 
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crimes qu'il commettra, qu'ils imputeront à la fatalité ou au reste de la population qu'ils accuseront 
de passivité ou d'indifférence au sort des centaines et centaines de millions de travailleurs et leurs 
familles, qui sous leurs yeux ou à travers le monde continueront de crouler sous des conditions 
sordides ou de subir la guerre. On comprend dès lors pourquoi le législateur leur accorda des 
droits, tandis que les capitalistes ou leur Etat leur procurèrent généreusement des fonds.  

Parvenu à ce degré de conditionnement, ils en viendront à assumer leur engagement et à en tirer 
satisfaction, après en êtres arrivés à se convaincre qu'il ne pouvait pas exister d'alternative au 
capitalisme, alors qu'en réalité leur engagement consistait uniquement à lui prêter main-forte 
justement pour interdire qu'elle voie le jour et se réalise. Cela signifie, qu'ils sont parvenus au 
stade final du processus qui devait les enchaîner plus que jamais au capitalisme ou les conduire à 
renier leurs idéaux progressistes ou humanistes au profit d'une cause par nature antisociale.  

A ce stade, ils sont perdus pour le mouvement ouvrier orienté vers le socialisme ou combattant 
pour un changement de régime.  

Entre les mains de notre ennemi, ils servent désormais d'instruments pour combattre le 
socialisme, donc il sera vain d'essayer de les convaincre que le socialisme est une alternative au 
capitalisme, la seule. Et les millions qui manifestent quotidiennement leur ignorance sur les 
réseaux numériques asociaux ou par l'intermédiaire de blogs, sont autant de petits soldats que le 
capitalisme manipule, de sorte que la voix des militants ou des travailleurs qui sont engagés dans 
le combat pour en finir avec le capitalisme, se retrouve noyée ou apparaisse insignifiante face à 
cette majorité écrasante.  

A partir du moment où une idée ou un acte, un comportement, nous procure satisfaction, on aura 
tendance à le reproduire ou à la conserver, et il sera extrêmement difficile d'en changer ou de 
l'abandonner, sauf si on parvient à se convaincre que finalement ils sont nocifs ou qu'une autre 
idée ou un autre comportement nous apportera une satisfaction plus grande. C'est ce que j'ai 
retenu des milliers d'heures que j'avais consacrés à la psychanalyse il y a de cela un peu plus de 
40 ans, ainsi que mon expérience personnelle et mes observations.  

Sur le plan politique, on peut tirer l'enseignement que, tant que les rapports d'exploitation et 
d'oppression telles qu'ils existent sous le capitalisme depuis ses origines se perpétuent, la justice 
sociale est un leurre, toute notion d'égalité, de solidarité, de fraternité, de liberté, de respect de 
l'environnement également. C'est une imposture cynique de faire croire le contraire.  

C'est la combinaison de la crise du mouvement ouvrier et du capitalisme qui est à l'origine des 
ONG.  

Les ONG et les réseaux numériques asociaux sont uniquement destinés à détourner les 
travailleurs de la lutte de classe, du mouvement ouvrier, au profit du capitalisme, pour légitimer son 
existence.  

Ce sont des instruments de collaboration de classes qui ont germé sur le réformisme une fois qu'il 
allait atteindre le stade de la putréfaction, c'est-à-dire, dès lors que toute réforme sociale et toute 
expression de la démocratie allaient devenir irrémédiablement incompatibles avec la survie du 
capitalisme. Ils sont la négation des enseignements de la lutte de classe du passé sans lesquels il 
demeurera impossible de trouver une issue à la crise du capitalisme ou de renouer avec le 
socialisme. Pourquoi ? Parce que la lutte de classe est le produit d'un processus dialectique, dont 
il faut prendre conscience pour pouvoir l'orienter dans la direction qui correspond aux objectifs 
politiques qu'on s'est fixé, dans le cas contraire il sera forcément orienté dans une direction 
opposée à notre cause, et les bonnes intentions ou les intentions les plus généreuses ne suffisent 
pas ou peuvent facilement être instrumentalisées ou se transformer en leur contraire comme on 
vient de le voir.  
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En guise de complément.  

- Réforme des retraites: le gouvernement lance une "large consultation citoyenne" - AFP 31 Mai 
2018  

En gros voici comment ils vont manoeuvrer.  

1- Le système actuel de retraite est inégal et injuste... Par conséquent si vous êtes sensible aux 
notions d'égalité et de justice, vous ne pouvez que souhaitez sa disparition.  

C'est bien joué, d'autant plus que cet argument n'est pas complètement faux, par exemple rien ne 
permet de justifier qu'un métallo, un sidérurgiste, un ouvrier du bâtiment parte à la retraite plus tard 
qu'un agent de la SNCF.  

Dans mon cas, en comprenant les périodes de chômage, j'ai cotisé pendant une vingtaine 
d'années, mais au lieu de toucher une retraite correspondant à peu près à la moitié des annuités 
requises par la loi, je perçois une retraite qui représente moins du quart de la rémunération que j'ai 
perçue au cours des 25 dernières années, parce que n'ayant plus travaillé et cotisé depuis 20 ans, 
ils ont pris en compte les 25 années qui ont précédé mon arrêt de travail définitif, or dans les 
années 70 mon salaire était très nettement inférieur, bref, au lieu d'avoir une retraite générale 
autour de 800 ou 1.000 euros, je me retrouve à 250 euros, une misère quoi. Le même calcul a 
prévalu pour ma retraite complémentaire où il m'a été alloué généreusement 120 euros environ.  

2- Le système actuel de retraite est en permanence au bord de la faillite, donc rien ne dit qu'il sera 
encore solvable quand vous prendrez votre retraite. Etes-vous prêt à prendre un tel risque ?  

En voilà une question préoccupante dites-donc. N'existerait-il pas un moyen de la régler ? Un peu 
de patience, on y vient  

3- Ne vaudrait-il pas le remplacer par un système plus équitable, et qui plus est vous garantirait de 
toucher votre retraite jusqu'à la fin de votre vie ?  

Quelle question, bien sûr que j'y suis favorable.  

A ce stade la liquidation du système actuel de retraite est actée ou adoptée.  

4- Maintenant, on va vous proposer différents systèmes de retraite, indiquez celui qui vous 
conviendrait le mieux.  

Fin de la partie ou de cette mascarade, le système de retraite est privatisé ou confié à des 
organismes privés tous liés au système financier ou au marché, qui pourront se servir de cette 
manne colossale pour spéculer fiévreusement et à l'occasion se déclarer en faillite et cesser de 
vous verser votre retraite...  

Il faut appeler au boycott de cette "large consultation citoyenne" en dénonçant et combattant les 
intentions inavouables de leurs auteurs.  

Oh ! Finie la récréation, le copinage, le libertinage entre classes, la lutte de classe, c'est 
sérieux.  

- «Les Guignols», ainsi fondent, fondent, fondent, les petites marionnettes Liberation.fr 31.05  

Après des mois d’une entreprise de démolition méthodique du programme trentenaire de Canal + 
par Vincent Bolloré, le groupe audiovisuel a annoncé jeudi son arrêt définitif. Liberation.fr 31.05  
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Bombe puante. Aux invalides de l'esprit : Gloire à la guerre ! (Raffale d'applaudissements!)  

- Aux Invalides, l'émouvant hommage à Serge Dassault - LeFigaro.fr 31.05  

- Honneurs militaires à Serge Dassault: Philippe salue un "visionnaire" et un "patriote" - AFP 1 juin 
2018  

Médiocratie. On achève bien les intellectuels ratés...  

- Dans "On n'est pas couché", Michel Onfray s'en prend au couple Garrido-Corbière et à leur 
portrait de Lénine - Le HuffPost 3 juin 2018  

Michel Onfray justifie son indignation en affirmant que Lénine et le communisme en URSS ont fait 
environ "100 millions de morts". "Comment peut-on accepter qu'on ait le portrait de Lénine, qui a 
créé les goulags, les camps de déportation dès la fin de l'année 1917 et qui est un dictateur 
terrible?" Pour lui, certains le tolèrent car comme il l'explique ironiquement: "c'est un dictateur, 
mais un dictateur communiste donc c'est un bon dictateur..."  

Et d'insister avec une analogie pour s'en prendre au traitement médiatique de l'affaire: "Imaginez 
que Fillon ait le portrait de Franco chez lui, que Sarkozy ait le portrait de Mussolini ou que Marine 
Le Pen ait le portrait de Pétain... Je ne suis pas sûr que la presse trouverait ça normal alors que 
cette information-là est donnée par Paris Match qui explique qu'il y a deux ou trois photos de 
Mélenchon, mais aussi une peinture qui représente Lénine." Le HuffPost 3 juin 2018  

Dans sa fureur Onfray a oublié quelqu'un dans la galerie des horreurs, un trou de mémoire ou est-
ce révélateur ?  

En voilà un qui est acquis au national-socialisme version Macron-Attali...  

Gangstérisme.  

- Parlement : les lobbies font-ils la loi ? - Franceinfo 3 juin 2018  

Quand la voix de Macron l'enchanteur ne porte plus.  

- À Sète, les Marcheurs de la première heure sont désenchantés - LeParisien.fr 3 juin 2018  

- Plan banlieues: à Villiers-le-Bel, les habitants désenchantés - AFP 3 juin 2018  

En famille. Passage de témoins.  

- En Espagne, Pedro Sanchez entend gouverner sans Podemos - Le Monde.fr 03.06.2018  

Interrogée pour savoir si Pedro Sanchez, porté au pouvoir par une alliance hétéroclite, envisageait 
d’inclure des personnalités du parti de gauche Podemos dans son cabinet, la porte-parole du 
dirigeant Margarita Robles a répondu : « Non, non, la position de Pedro Sanchez est claire. Ce 
sera un gouvernement du Parti socialiste, un gouvernement de minorité », fait savoir l’agence 
Reuters.  

Jose Luis Abalos, autre proche conseiller de Pedro Sanchez, a déclaré à la chaîne de télévision La 
Sexta que le gouvernement devrait être connu en milieu de semaine prochaine et qu’il pourrait 
comporter des personnalités indépendantes.  
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Avec seulement 84 députés sur 350, le Parti socialiste espagnol (PSOE) se trouve en position 
minoritaire et des incertitudes planent sur la capacité de Pedro Sanchez à conserver son poste 
jusqu’à la mi-2020, date des prochaines élections législatives.  

Podemos, qui a soutenu la motion de défiance déposée par le PSOE contre Mariano Rajoy, 
souhaite participer au gouvernement afin de faire entendre sa voix en faveur d’une politique 
sociale plus généreuse et d’un renforcement de la réglementation et de la fiscalité des banques. 
Le Monde.fr 03.06.2018  

Bref, il ne manque plus que Valls et Mélenchon au gouvernement !  

Fake news ou si le ridicule pouvait les tuer...  

- L'Estonie s'apprête à rendre les transports en commun gratuits dans tout le pays - Le HuffPost 
31.05  

Alléchant, n'est-ce pas ? Attendez de lire la suite, c'est carrément délirant.  

Le HuffPost - La décision de passer à la gratuité des transports publics s'appuie sur un programme 
ambitieux déjà en place dans la capitale, Tallinn, où les habitants peuvent se déplacer 
gratuitement grâce aux bus, aux trams, aux trolleybus et aux trains de la ville depuis 2013. Cette 
année, le gouvernement met en place le transport gratuit en bus dans tout le pays.  

Il y a certaines limites. Tous les Estoniens pourront bénéficier de trajets gratuits dans les bus 
départementaux, mais pas en train (une augmentation des subventions permettra cependant de 
diminuer le prix des billets sur le réseau ferroviaire public). Dans les autres villes, les passagers 
continueront à payer pour utiliser les différents modes de transport en commun, y compris les bus 
locaux. Le HuffPost 31.05  

En fait, si j'ai bien compris, cela ne concerne que les habitants de la capitale, Tallinn, où la gratuité 
des transports publics existait depuis 2013, limitée à cette ville, est étendue à tout le pays. Les 
habitants du reste de l'Estonie peuvent toujours se rendre à Tallinn pour prendre le bus à 
destination d'une autre ville du pays, on leur conseille toutefois de prendre un billet aller retour 
gratuit...  

L'avenir que nous réserve le capitalisme. Leur humanisme est la politesse des salauds...  

- Plus d'un enfant sur deux menacé par la guerre, la pauvreté ou les discriminations - AFP 30.05  

Plus de 1,2 milliard d'enfants dans le monde, soit plus d'un sur deux, sont menacés par la guerre, 
la grande pauvreté ou les discriminations de genre, déplore l'ONG britannique Save the Children 
dans un rapport publié mercredi. AFP 30.05  

Quand deux stratégies se superposent, se concurrencent, se télescopent...  

- G7: Tensions entre les membres après la réunion ministérielle - Reuters 3 juin 2018  

- L'Armée américaine inaugure un exercice multinational sur le flanc oriental de l'Otan - AFP 3 juin 
2018  

A lire : Guerre économique ou « guerre absolue » ? », par Jean-Claude Paye, Réseau Voltaire, 31 
mai 2018  

www.voltairenet.org/article201348.html  
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No news. Un aveu qui vaut bien un silence...  

- Washington suspend son aide financière aux Casques blancs - afrique-asie.fr  

"Le 4 mai, le Département d’État a annoncé la suspension de son aide financière aux Casques 
blancs ou « Défense civile syrienne », alors qu’il avait reçu leurs représentants, à peine deux mois 
auparavant. Cette aide représentait un tiers du budget de la soi-disant organisation humanitaire « 
neutre ». Quel media national ou international, quelle agence de presse internationale, l’AFP entre 
autres, n’a pas publié d’articles élogieux sur les Casques blancs et repris les « informations de 
terrain » de ces secouristes syriens qui sauvaient les populations dans les zones tenues par les 
armées terroristes ? Aucun." afrique-asie.fr  

Effectivement, aucun article ailleurs, les agences de presse et les médias-oligarques ont censuré 
cette info. Devinez quelle stratégie américaine ils défendent.  

Ils osent tout.  

- L'Unesco et l'OSCE publient un guide sur la lutte contre l'antisémitisme à travers l'éducation - 
AFP 3 juin 2018  

L'Unesco et l'OSCE publient lundi un guide sur la lutte contre l'antisémitisme à travers l'éducation, 
à l'adresse des enseignants, de ceux qui forment les enseignants, qui rédigent les programmes et 
manuels scolaires, des législateurs... AFP 3 juin 2018  

- Crucifix obligatoires, loi controversée sur la police : la Bavière plonge dans la «révolution 
conservatrice» - Liberation.fr 3 juin 2018  

Tous les bâtiments publics de la Bavière doivent désormais accrocher une croix dans leur hall 
d'entrée. Liberation.fr 3 juin 2018  

- Vers une commercialisation de la GPA au Canada : quand la dérive sociétale s’accélère - 
Atlantico.fr  

Cette semaine au Québec, un député fédéral libéral a présenté un projet de loi qui 
décriminaliserait le paiement pour la maternité de substitution, ainsi que pour les dons d'ovule et 
de spermatozoïdes. Atlantico.fr  

 


